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A l'occasion de la nouvelle aunée, je vous dois
des étiennes. Les voici:

10. Une paillette d'or:
Un mensonge, si petit qu'il soit, est toujours un men-

Songe.

2, Deux perles de sainte Thérèse:
N'assurez jamais rien sans le bién savoir.
N exagérez jamais les choses ; mais dites avec modéra-

tion ce que vous pensez.

3o. Un gros diamant:
Si les pauvres damnés avaient le temps que nous per-

dons, quel bon usage 'ls en feraient ! S'ils avaient seule-
ment une demi heure, cette demi-heure dépeuplerait
l'enfer. (Le Curé d'Ars).

4o. Une devise pour les enfants qui veulent de-
Venir des hommes:

Fais ce que dois, advienne que pourra.

5o. Trois vérités... à trouver et à mettre à profit:
Quel est, au collège, votre ami le plus fidèle Y
Quelle est la meilleure de vos actions journalières 1
Combien vaut chaque minute de cette année 1892 ?

6o. Enfin, un conte... mais pas un conte à dormir
debout:

Il y avait une fois un prince ou un roi qui avait
4 don de changer en or tout ce qui lui tombait
sous la main. C'était merveilleux mais embarras-
iant. Car si luisant que soit l'or, on n'en vit pas,
il'est d'une digestion difficile ; on n'en achète pas
la santé, encore moins la vertu. Après tout, cet

homme n'était pas heureux, et je vous laisse à
PPnser s'il maudissait la méchante fée qui lui avait
fait ce présent.

Mais toutes les fées ne sont pas méchantes; j'en
connais une qui peut vous enrichir d'une manière
bien plus utile pour le temps et pour l'éternité. Elle
Peut vous donner le secret le transformer en fis d'or


